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RÉUNIES durant une 
semaine dans la Zone 
économique à régime 

privilégié de Nkok pour les tra-
vaux de l'atelier de validation 
des conclusions de l'enquête 
pilote de ciblage des Gabonais 
économiquement faibles (GEF), 
du formulaire d'enrôlement et 
textes y relatifs, les équipes du 
ministère des Affaires sociales 
et de la Banque mondiale (BM) 
ont rendu leurs conclusions le 
week-end écoulé.
Sur les  recommandat ions 
concernant la redéfinition des 
programmes et l'échelle de vul-

nérabilité, les participants ont 
décidé de la mise en place d'un 
programme pour l'autonomisa-
tion des GEF par des activités 
génératrices de revenus. Sans 
oublier l'accompagnement des 
enfants handicapés en matière 
d'aide sociale.
"Nous avons réuni des experts 
de plusieurs départements qui 
ont bien voulu apporter leur 
savoir-faire pour la réalisation de 
cet atelier. Le rapport des travaux 
de notre atelier sera soumis aux 
plus hautes autorités du pays 
pour appréciation et validation. 
Au terme de ces travaux, nous 
avons fourni un formulaire d'en-
rôlement des Gabonais écono-
miquement faibles (GEF), donné 

GEF : renforcer le dispositif 
de prise en charge

Hans NDONG-MEBALE
Libreville/Gabon

C'EST une " plaie " qui 
s'agrandit chaque jour, 
nourrie qu'elle est par 

les intempéries et l'absence de 
travaux à ce niveau de la route. 
La dégradation actuelle de ce 
bout de route, Rio-Marché de La 
Peyrie dans le 3e arrondissement 
de Libreville, cause beaucoup de 
désagréments aux usagers et, sur-
tout, aux riverains de cette partie 
du quartier Venez-voir qui voient 
cette voie se restreindre et où une 
grande mare d'eau s'est formée.
À cause de celle-ci, ils ne peuvent 
plus déposer leurs ordures de 
l'autre côté de la route où les 
poubelles ont été installées, et 
finissent par les jeter au bord du 
" mini-lac ". Étant donné que 
ce dernier a réduit la route de 
moitié, même le croisement des 
véhicules y est devenu problé-
matique.
Passage stratégique s'il en est si 
l'on veut rallier le grand marché 
Mont-Bouët à partir des zones 
Nord et Est de Libreville, cette 
voie n'a jamais connu un trai-

tement proportionnel à son im-
portance, et les travaux, un peu 
à la hâte, qui y ont souvent été 
menés manquent de consistance. 
La preuve, il n’y a pas longtemps 
que cet endroit a été ravalé après 
avoir été laissé en l'état. Seule-
ment quelques mois après, de 
grandes crevasses ont réapparu, 
révélant la mauvaise qualité du 
travail accompli par la société 
adjudicataire.
Aujourd'hui, avec cette dégrada-
tion, c'est reparti comme si rien 
n'y avait été fait.

Voirie urbaine : la 
sempiternelle dégradation 
de Venez-voir

ENA
Libreville/Gabon

une nouvelle définition de ces 
derniers. Le but est de mener 
une enquête de terrain et un 
recensement de ces Gabonais", 
a souligné la présidente de l'ate-

lier, Micheline Otounga.
Aussi, ces recommandations 
prévoient-elles la formalisation 
d'un cadre institutionnel, opé-
rationnel pour la gestion du Re-

gistre social et une proposition 
de la redéfinition du seuil de 
pauvreté en tenant compte des 
variables.

Les participants aux travaux de l’atelier sur la révision du statut du Gabonais économique-
ment faible.
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La dégradation de la route 
du quartier Venez-voir cause 
des désagréments tant aux 
usagers qu’aux riverains.

Ph
ot

o 
: J

.F.
M

ar
ol

a DU matériel informatique 
et bureautique de diffé-
rents calibres viennent 

d'être remis aux organisations 
non gouvernementales (Ong) 
''Scientia'' et ''Blanc Cristal'' par 
le ministère de la Communi-
cation et de l'Économie numé-
rique, en partenariat avec la 
Banque mondiale (BM). C'est 
Raphaël Mezui Mintsa, direc-
teur général de la promotion 
de l'Économie numérique qui a 
présidé la cérémonie re remise 
de ce matériel au siège du projet 
eGabon à Libreville.
 “Ce don est une matérialisation 
de la vision du président de la 
République, Ali Bongo Ondi-
mba, par rapport à la transfor-
mation numérique du Gabon. 
Cette transformation implique 
plusieurs acteurs, la société ci-
vile, représentée par les Ong 
avec lesquelles nous parlons 
aujourd'hui et le secteur privé, 
représenté par le patronat. Ces 
différents acteurs interviennent 

dans tout ce que nous faisons 
aujourd'hui, autour de l'entrepre-
nariat, des incubateurs, promo-
tion de la jeunesse, en vue de la 
création des start-up au niveau 
de l'économie”, a précisé M. Me-
zui Mintsa. Pour ''Scientia'', ce 
don qui s'inscrit dans le cadre 
du projet eGabon, composante 
2, tient compte de son activité 
qui vise à former les enseignants 
de plusieurs établissements sco-
laires aux technologies de l'infor-

mation et de la communication. 
Particulièrement à l'usage de 
la plateforme Scientia (web in-
tranet et extranet sécurisés et 
accessibles depuis n'importe quel 
navigateur connecté à internet).
 Quant à l'Ong Blanc Cristal, ce 
matériel lui permettra de pour-
suivre le projet de la mise en 
place "des classes numériques", 
un programme visant à faire la 
promotion de l'usage du numé-
rique en milieu scolaire.

''Classes numériques '' : du matériel 
informatique aux Ong Scientia et Blanc Cristal

Charly NYAMANGOY-BOTOUNOU
Libreville/Gabon

Réception du matériel informatique et bureautique dans les 
locaux de eGabon. 
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